Passe les jours passent les heures

Faut-il céder a la contrainte

Ou suivre naturellement son inspiration

A défaut de bonnes idées faire la place au réve

Saisis l'instant effluve de bonheur
Juste un soupir, un flash, une respiration

Car t'écrire ne sera jamais contraint

Rien ne me plait ni ne m'amuse

Ni ne me nourrirait (miam)

Sans la pensée d'une muse

Celle qui me sourit de loin et pour qui

Ces modestes mots se rejoignent et t'atteignent
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Pour que nos réves communs dépassent le juste cadre
des Douces Heures des jeudis soirs.
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